
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 

DECLARATION PREALABLE CST 20 AVRIL 2023 
 

Monsieur le Maire,  
 
L’instance qui nous réunit aujourd’hui est une innovation. Le comité social territorial 
remplace, par la volonté du législateur, les instances précédentes. Il y aura certainement un 
temps nécessaire d’ajustement des pratiques, et nous serons, nous, représentants du 
personnel, attachés à construire avec vous ce nouveau cadre du dialogue social et d’échange, 
dans l’intérêt des agents de la Ville et des autorités municipales. À ce titre, Monsieur le Maire, 
nous nous réjouissons de siéger sous votre présidence, et voulons croire que c’est la marque 
que vous attacherez, de votre côté, à cette nouvelle instance, toute l’importance qu’elle 
mérite. 
 
Nous sommes donc déçus que cette première réunion se tienne en mode distanciel ; nous 
souhaitons que le présentiel soit à l’avenir la règle pour nos travaux, et le distanciel 
l’exception.  
 
Nous siègerons toujours dans un esprit le plus constructif possible, c’est le sens du mandat 
que nous ont délivré les personnels des six directions que nous représentons collégialement.   
Mais nous constatons dans l’ordre du jour et les divers points qui le composent, certains 
motifs de perplexité, qui nous font craindre que le déroulement à venir de nos réunions soit 
déjà mal engagé. Pourquoi ?  
 
Tout d’abord, il est normal que cette première réunion s’attache à discuter et adopter d’un 
règlement intérieur. Nous avons proposé un certain nombre d’amendements au texte soumis, 
qui ont pour seul objet d’améliorer la préparation et le suivi de nos débats. En effet, un 
deuxième niveau d’innovation doit être pris en compte, du fait du rassemblement de six 
directions, au métier souvent différent, dans une seule instance ; ce qui exige une rigueur et 
une organisation sans faille. Nous sommes en effet préoccupés par la difficulté qui s’impose 
d’organiser et suivre les travaux de ce comité regroupant ces six directions, dans la diversité 
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de leurs missions. Tout en restant respectueux du travail de préparation accomplis par nos 
collègues des directions membres dans la préparation de cette instance, nous attendons que 
nos propositions soient retenues.  
 
Ensuite, vous nous proposez d’adopter les procès-verbaux d’instances anciennes. Instances 
auxquelles nous n’avons pas participé pour la plupart d’entre nous, mais qui restaient 
pleinement compétentes pour ce faire. C’est étonnant, et on s’interroge sur le sens de cette 
procédure à présent. À trop attendre, on se perd. Ces procès-verbaux sont anciens, cela fait 
des mois qu’ils auraient dû être soumis pour adoption ; il y en a même qui ont disparu dans la 
mémoire et pour lesquels les PV n’ont jamais été produits. Soit on considère que ce qui se dit 
dans ces réunions est utile et important : en ce cas, le suivi doit en être exemplaire et 
sanctuarisé. Soit on considère qu’il ne s’agit que d’un point de formalisme sans intérêt ni effet, 
et on procède ainsi.  
 
Enfin, nous parlerons régulièrement, à l’avenir, de l’organisation des services. À ce titre, le 
point 5 de notre ordre du jour restera sans doute comme une référence de ce qu’il ne faut pas 
faire dans la conduite d’une opération de déménagement. Opacité, autoritarisme, 
impréparation et précipitation. Nous aurons l’occasion de décliner tout à l’heure- sitôt le point 
rapporté par l’administration- les nombreux motifs d’insatisfaction de nos collègues, et les 
conditions plutôt déplorables dans lesquelles une opération, qui aurait dû se passer bien, se 
passe plutôt mal, voire très mal. Nous avancerons également des propositions utiles et 
concrètes à faire valoir dans l’objectif de réparer ce qui peut encore l’être et de venir pallier 
au mal être très réel des agents récemment déménagés. À l’avenir, il serait nécessaire que 
notre instance se réunisse, pour jouer utilement son rôle de concertation, avant que 
l’administration ne se précipite avec le mauvais résultat que nous constatons.  
 
Il est bien sûr, encore temps de rectifier la trajectoire. Ce ne devrait pas être trop difficile avec 
un peu de bonne volonté. Nous sommes disposés à y travailler, en espérant, Monsieur le 
Maire, pouvoir compter sur votre écoute. 
 
Merci de votre attention.  
 
 
 
 
 
 


